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… à Peïra Cava

Randonnée festive …



Peïra Cava se situe au nord de la commune de 

Lucéram, à une altitude moyenne de 1500 mètres. Cette 

randonnée était programmée fin juin pour conclure la 

saison 2021-2022 en beauté. Mais la météo en a décidé 

autrement et elle a été reportée au 13 septembre.  
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Aujourd’hui, les quelques voitures 

particulières montent par Sospel puis  

Moulinet, et redescendent légèrement sur le 

versant ouest après le Col de Turini. C’est 

un itinéraire célèbre comme course de côte.

Aussi, un trajet plus long est préférable pour les 

bus, avec de l’autoroute jusqu’à Nice-ouest et une 

montée moins tourmentée par la vallée du Paillon, 

suivie de quelques lacets au-dessus de Lucéram. 
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Peïra Cava (Pierre creuse, en provençal) est un 

peu perdue dans la vaste forêt de Turini, l’une des 

plus belles des Alpes-Maritimes. C’est presque 

une cité fantôme qui a connu plusieurs vies.



En effet, après des siècles de pastoralisme, elle est devenue en 1876 une zone 

d’observation militaire avec construction de divers édifices pour la garnison.

Il en reste quelques-uns, comme l’imposante Caserne 

Cernant, certains transformés en centres de vacances. 
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Une autre vie de Peïra Cava débuta en 1903 en tant que 

première station de sports d’hiver des Alpes-Maritimes.

Hélas, redevenue un village 

presque désert, le RPM y est privé 

de boite de nuit et de casino.
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Arrivés en voiture sur l’aire de pique-nique, nous descendons 

jusqu’à la route accueillir les quelques 150 passagers des 3 bus.



Les 5 groupes devant se retrouver pour le déjeuner, 

les itinéraires sont plus courts que d’habitude. 

Ainsi, le 3 B va monter à la Cime de Peïra Cava, sur 

4 kilomètres avec 300 mètres de dénivelé.



Jean-Michel, notre 

pilote et son assistant 

Bernard nous 

épargnent les grands 

axes de circulation.



Une première pause donne un aperçu du cadre montagneux qui nous entoure,

mais la vue sur le bassin de la Vésubie est encore meilleure depuis le lieu de la pause banane.



A 6 kilomètres, on y voit sur la commune de Duranus la massive Cime de Rocassiera (1501 m).



Quant au Brec d’Utelle (1604 m), à 10 kilomètres, il est sur la ligne de partage des eaux entre Tinée et Vésubie.

Le Figaret



Et voici le seul effort de la journée, sur une  

forte pente gravie dans la bonne humeur.



Puis le but est atteint à la Cime de Peïra Cava (1581 m), là 

où arrivait l’un des deux télésièges maintenant démontés.

Dommage que la vue vers le massif de 

l’Authion soit masquée par les arbres.



Pour voir les prestigieux sommets de la zone des Merveilles, il 

aurait fallu monter 200 mètres plus haut, à la Cime de la Calmette. 
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Derrière la forêt de Turini se dessine légèrement l’horizon marin de la côte ligureEn revanche, le panorama sur la Vésubie se complète d’une large vue à l’est sur le bassin de la 

Roya. La forêt de Turini est un peu dans l’ombre et on devine l’horizon marin de la côte ligure. 



Comme on est un peu en retard, on ne redescend pas par l’accrobranche, 
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d’ailleurs peu pratiqué par les habitants du lieu.
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Aussi, nous prenons prudemment un 

sentier en partie commun avec celui de 

l’aller, le tout pour 5 kilomètres avec les 

300 mètres de dénivelé descendant. 



Finalement, nous arrivons les derniers à la clairière du pique-

nique, après le groupe 4 qui n’a jamais été si nombreux.

Chapelle Notre-

Dame-des-Neiges



Heureusement, les 155 pans bagnats offerts par 

l’association ne sont pas tous distribués, et 

notre vice-président Jacques coche les noms 

sous l’oeil de Dominique, la nouvelle trésorière. 
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Il ne reste plus guère de vin ni de café, mais on remercie 

ceux qui sont déjà rassasiés de boire à notre santé.



Vers 13 heures 30, Philippe et Patrick 

attaquent le programme instrumental.



Ils accompagnent aussi les chansons 

interprétées par Josy et Jean-Marie,



le tout grâce à une 

sono alimentée par le 

groupe électrogène 

fourni par Jacques.

Pas trop fort, 

pour ne pas gêner 

les voisins.
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STOP ! On vous 

entend jusqu’à 

Saint-Trop et les 

rave parties sont 

interdites ici.

Pourtant, on 

n’a même pas 

trouvé de 

champignons 

psychotropes 

ce matin.



Au RPM, on reste raisonnable. Certains effectuent des mini-randos en boucle,

et d’autres de petits exercices d’assouplissement.



Mais la majorité est moins active.



Pendant ce temps, nos responsables 

préparent avec sérieux les futures randos.

On a le même 

couturier !

Tu as le même 

chapelier que 

moi !

Et toi le même 

chemisier !
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Vient alors le moment du discours présidentiel, où Michèle remercie  

le couple des sortants, respectivement président et trésorière.

Alain
Josy



Elle n’oublie pas pour autant 

les organisateurs de randos,

Alain Michel

Jacques



ni celles et ceux qui nous font marcher.

Cette image vous 

est offerte par



Le spectacle reprend avec le Corps de Ballet du RPM, auquel 

ne manquent que les tutus, peu pratiques en randonnée.

Sans parler des 

chaussons de 

danse, trop légers 

dans les cailloux.



Interviennent aussi deux fantaisistes, 

François qui emmène ses amis à la Pêche à 

la baleine (Prévert-Kosma) puis au 

vaccinodrome avec le Piquouzeur des Lilas,

et Patrick qui interprète magistralement 

4 belles chansons de Paul Anka.

in english , 

of course !

Photo Simone



Finalement, avec le renfort de quelques choristes complémentaires soutenus par 

tous, cette fête très conviviale s’achève sur des airs biens connus, tels que …
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